Journal  Encyclopédique  , ou  Universel. 
Pour  Van  tps  3 , cinquième  de  la  Liberté , pre- 
mier de  V Egalité  6’  de  la  République  Françoife* 

Omne  tulit  punctum  qui  mifcuit  utile  dulci. 
Art  Poét.  H or  ac  F. . 

L’Objet  effentiel  de  ce  Journal  a été  jufqu’icî  de 
raffembler  toutes  les  nouveautés  les  plus  inté- 
relfantes  dans  la  littérature,  les  fciences  & les  arts» 
de  réunir  tout  ce  que  les  autres  écrits  périodiques 
offrent  de  meilleur  dans  ces  trois  genres,  & de 
mettre  par  là  le  public  en  étâTcle  fe  paffer  de  cette 
multitude  de  feuilles  dont  il  eft  inondé  : tout  ce 
qui  a pu  lui  plaire  , nous  avons  cherché  avec  em- 
preffement  à le  lui  mettre  fous  les  yeux  : les  colla- 
borateurs nouveaux  que  nous  avonschoifis  , & qui  ( 
depuis  cette  année  , ont  enrichis  notre  Journal  de 
leurs  produdions  , doivent  êi-re  auprès  de  nos  lec* 
teurs  une  nouvelle  preuve  de  ce  que  nous  avançons. 
Ils  ont  dû  remarquer  également  les  peines  que  nous 
nous  Tommes  données  pour  varier  & rendre  cet 
ouvrage  à la  fois  agréable  £ utile.  Nous  y don- 
nons l’analyfe  , iouvent  l’extrait  des  meilleurs  ouvra  - 
ges Anglois  , Italiens,  Allemands,  Hollandois,  &c. 
ou  quelquefois  de  limpies  notices  propres  à fatis- 
faire  la  curiofité  -des  amateurs  de  la  littérature 
étrangère.  Enfin  une  notice  détaillée  & très-exade 
de  tous  les  fpedacle.s  de  Paris,  de  Londres  & de 
Stockholm. 

Notre  objet  principal,  & fans  doute  nullement 
indifférent  dans  ce  moment,  fera  de  ranimer  la 
culture  des  belles-lettres  fc  de  la  poélie  , dont  la 
décadcnçè'c revient  malheureufement  tous  les  jours 
plus  fenfibîe.  Pour  tendre  plus  particulièrement  à 
ce  but  , nous  rendrons  compte  avec  loin  des  ou- 
vrages de  goût,  d’imagination  , d’éloquence  & d’hif* 
foire  : nous  attacherons  moins  nos  ledeurs  aux 
fciences  élevées  & profondes  , que  nous  ne  nous 
efforcerons  de  les  égayer  & de  les  infiruire.  Nous 
ne  négligerons  pas  non  plus  de  leur  faire  connoî- 
tre  tout  ce  oui,  dans  la  partie  de  l’adrnlnift  ration 
& de  U politique  f objet  qui  probablement  entrera 
dans  l'éducation  de  nos  jeunes  Républicains  ) , fera 
le  plus  propre  à leur  en  infpirer  le  goût. 

Nous  admettrons  dans  cet  ouvrage  les  réclama- 
tions des  écrivains  , qui  fouvcnt  font  ffiàïTugér  dans 


QÂfû 


iu,/Z!!-eS  Périodî<!“'s  > avec  une  «eu  ri  té  d’autant 

Je  réponfé' Cette  n°US  noliL£êrn!S£îfons  jamais 
oe  reponle.  Cette  partie  pouttaTTOîr  lieu  , en  duel- 

ridée!”  ’ d“  Pn?‘rvJil!f  dont  Voltaire  «voit  eu 

Nous  ne  craignons  pas  de  dire  que  depuis  a< 

Avariés  Jrnal  jamais^os  pfiücipfs 

qt.e-rKnivTOottS  «nu.n  3V°nS  -*^S  pr0mis  plus 

Nons  invitons  les  amateurs  des  bagatelles  nnérî 
eues,  telles  que  charade,  énigme,  lofogriphe^  &c 
TJ,  3dr-efîer  ^Urs  Pendions  en  feggenre 
*vv  s Pri<>ns  tres-inftamment  les  littérateurs  les 
Avaries  artiftes , les jAca^rmeï  &^ciétés  de 
touTles  pays,  de  contrfbhTriîrfhccès  de  ce  Jour- 
nal , en  nous  communiquant  leurs  obfervations.  Nous 

€X?rIirr?S!aVeC  reconnoi^nce4eurs  ouvrages , leurs 
extraits,  leurs  remarques , pié^Bus  , &c 

nr fi,  J.ournal  » compofé  de  lix  feuilles  in- ,2,  favoir, 

cérô  &Trnil  f5T5™^^xtraits , caradere  c 11 
cero,  & trois  feuilles  de  vers,  fpedacles  variée 
nouvelles  licténirar-fhrapHlê»  & ét?auge«  pet'i 
JOmain  , a paru  deu^foiAar  mois  julqu'en  Janvié 
viZALomats  pour  plaire  pluTfûtement  à nos  abonnés 
^TTSvons  fait  paroître  depuis  cette  époque  trois 

Le  prix  de  l’abonnement  eft  de  32  Jiv.  12  f.  fran« 
ée  port  par  Ja  poite,  & de  i^TfvTpïis  à Bouillon. 


Joujusax  Politique*,  ou  Gazettes  des  Ga- 
zettes, pour  Vannée  zycT?  &e.  % &c. 

*0  ’ 

^6  * Xàjjé  ; Impartialité. 

Ce  que  la  race  humaine  n’avoit  ofé  entreprendre 

fntPe ï%  nrC?K  nn  diUBgnde  > «n  peuple  généreux 

ïvti  8 ^ beniquelTxATfëïïT^3Fle~p?ô7Fttêr~5riîe  ^ 

J -xecuter.  Nous  avons  tracé  la  marche  de  cette 
tonnante  revmution  ; nous  avons  décrit  les  ofefta- 
cJes  renaiffans  dé  la  perïïan^T^TTrattfW  qu’il  a 
xaiiu  vaincre  , les  combats  qu’il  a fallu  livrer  au 
oeuans  , comme  au  dehors  , pour  écrafer  le  defpo- 
fW  4 é[abJ»‘5 /ur  des  bafes,  folides  , les  principes 
iacres  d*  ]a  Libe*e  & de  l’Egalité.  Cette  imiriol 
e révolution  qui  doit  faire  de  toutes  les  nations  S 
ne  1 mm  énTeTânplj^d  ëTrgr^7--&rpf  auerterFra  n ç o is 
la  tête  des  peuples  libres  , eft  bien  digne  de  fixer 


tous  les  regards  & d’intérefler  à Ces  fuccès  tous  les 
amis  de  l’humanité. 

C’eft  à eux  que  nous  offrons  la  continuation  de  nos 
travaux  commmencés  depuisi764;  c’eftl  euxîeuls  que 
"ous  délirons  ÏÏFpTaire  , en  préfentant  avec  autant  de 
vérité  que  d’exaéUtuJe  le  récit  de  nos  fuccès  ou  de 
nos  revers  > fans  que  jamais  aucune  confidératioa 
puiffe  nous  empêcher  de  reinpITTcet  engagement  ^ 
formel  - Malgré  le  croaffement  des  fanatiques  acharnés 
à nous  invectiver , nous  ne  chancelerons  pas  dans 
la  marche  que  nous  nous  fommes  prefcrite  ; Z’Im- 
partialité  & layV érité  formeront  toujours  notre  de-X 
vife  ; & s il  arrivait  que  par  une  erreur  involon- 
taire , nous  nous  ecartafTions  de  ces  devoirs  , nous 
ferons  toujours  empreffés  de  la  réparer. 

On  trouvera  dans  ce  Journal  toutes  les  nouvelles  v 
£9iÜi&ues  des  pays  ét£angers , rédigées  avec  foin  8c fi 
dépouillées  de  tous  les  lieux  communs  qui  forment 
le  rempliffage  ordinaire  des  Gazettes  Les  féances  de 
la  Convention  Nationale  , feront  traitées  dans  les 
détails  les  plus  propres  à fatisfaire  la  curiofité , d’a- 
près les  Journaux  les  plus  eltimés  ; c’eit  très-fouvent 
leurs  opinion*  que  nous  énonçons , & non  les  nôtres.  J 
Placés  entre  le  Midi  & le  Nord  & près  du  théâtre  (■ 
de  la  guerre  , nous  ne  négligerons  aùc u n^môyen, 
de  donner  aux  ^ nouvel] es. _,t ou  te  la  fçajchegr  qu’on 
«ft  en  droit  d’exiger  d’un  Journal  hebdomadaire. 
Dans  les  claffes  d’hommes  que  nous  nÜnvitons  pas 
« nous  lire,  nous  comprenons  i°.  ceux  qui  redou- 
tent les  principes  aufteres  d’une  faine  philofophie  ; 
i°.  ceux  qui,  veulent  trop  restreindre  les  privilèges 
de  la  Liberté  & de  l’Egalité  , comme  ceux  qui  leur 
donnent  trop  d’extenfion.  Il  faut  efpérer  que  la  nou- 
velle Conftitution  fixera  les  juftes  bornes  de  ces  deux 
•olonnes  de  la  République. 

Ce  Journal,  cocp.pofé  de  2 feuilles  in-12,  & plus 
fouvent  2 feuilles  & demi,  cara"£têre  petit  romain, 
paroît  exactement  tous  les  Dimanches  de  chaque 
femaine. 

Le  prix  de  l’abonnement^  eftjde^S ^livres  franc  de 
port  par  la  polte^  & de^z  livres  pris^L  Bouillon. 


Gazette  Salutaire  , compofée  de  tout  ce  que 
contiennent  d’intérefant  pour  l’humanité  les 
livret  nouveaux  , les  Journaux  St  autres  écrits 
publics , concernant  la  médecine  , la  ckirurvie , 
la  botanique,  la  ehymie , &c. , &c.  Pour  l’an, 
nee  tps3,  (te.,  &e. 


Non*  regarderons  toqjours  cet  ouvrage  comme 
uni  e[P,ece  de  Coi.LECTANF.A  dans  Icfquelles  nou! 
ra JTemblerons  Indiftinftement  tout  ce  q^i  peut  être 

hnUmmUI"|Ie  re'"e-  po“r  les  différentes  cladis  des 
hommes  : la  variété,  un  choix  fûr  & exa»  de  faits 
avérés  ; en  un  mot  un  répertoire  Kdele  des  connoif- 

notre  but.  acquicrent  tpus  jours.  Voilà 

. .Quelque  flattée  que  put  être  notre  vanité  de  cirer 
frî.-n”  perro,nncs  soi  non-feulement  ont  enrichi  cette 
feuille  par  leurs  écrits,  mais  même  font  «véc  fa- 
vorablement , & foutenue  contre  tant  d’autres°  nous 
nous  contenterons  de  leur  adreiier  nos  plùs  C 
eeres  remerçimens  ; & fans  nous  faire  un  trophée 
de  leurapprobation  , nous  la  regardons  plutôt  comme 
uu  mo.if  h'encourageinrnt. 

donc  leulemcnr  la  continuation  de  leur  amitié  & 
leur  promettons , ainfi  qu’à  tous  nos  i-SïûrV  de 
;“r  d’etforts  pour  recueillir,  foit  dans  lçs’ou- 
vragrs  François , foit  dans  ceux  Allemands , Anglois , 
&c,  , tout  ce  qui  pourra  nous  mériter  cette  faveur  , 
fànces^^6  lepub  îe  emPrPfl'é  d’acquérir  des  connoif- 

Cette  feuille,  formant  8 pages  in*8°. , petit  ro- 
fliain  & petit  texte,  paroît  le  jeudi  de  toutes  les  fe- 
maines  ; fon  prix  eft  de  9 liv.  par  année  , franche  de 

p £L,?nS  TtÇ  * FtZüïr’  ^ de  6 liv  Prife  à Bouillon, 

Nous  offrons  au  public  des  ÇQlleâiops  complettes- 
Oc  cette  feuille.  ^ 

On  s’adreffera  pour  fouferire  à ces  trois  ouvra- 
ges, a Paris,  au  Citoyen  Lacour,  chez  le  Cir 
toyen  Litton  , rue  Helvétius  , N°.  613  , ci-devant 
n- e‘“ Anne’  N ‘9*  °u  au Citoyen  Weissenbrucr, 
directeur  des  Journaux,  à Bouillon.  L’argent  & les 
lettres  davis  doivent  être  affranchies. 

Plus  que  jamais  nous  nous_eng_ageons  à la  plus 
finéte  exactitude  dans  i^Tenvois  ; «nais  nous  prions 
les  abonnés  d envoyer  leurs  noms  & deraëüïcsbTca 


